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Voici la servante du Seigneur,  
qu’il me soit fait selon ta parole 

 
       Luc 1.38 

 
 
 
 
 
 
 



 

Chers lecteurs et lectrices de « L’écho de nos clochers » 
 

La revue de notre Unité Pastorale Marcimont refondée vous est proposée chaque mois. 

Elle est le reflet de toutes les activités au sein de notre Unité Pastorale. Elle ne PEUT PAS 

être l’affaire de quelques-uns mais celle de TOUTE NOTRE COMMUNAUTE… 

Nous faisons donc appel à votre collaboration constante, « active et créatrice ». Envoyez vos 

informations, vos réflexions, vos témoignages, l’écho de tous vos événements…par mail via 

centrepastoral.marcimont@outlook.be (police Arial 12 si possible) ou par courrier au 

secrétariat de l’UP. 
 

Il faut que cette revue soit vivante, animée de bienveillance et de respect des différences. 

Attention : Chaque intervenant est responsable de l’article qu’il publie. 

 

Vos informations et articles pour le prochain numéro,  

doivent nous parvenir au plus tard le mercredi 18 mars 2026 

 
 
  
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

       

 
 
 

Unité Pastorale Refondée Marcimont 
       

Editeur responsable           Infos et renseignements   

Abbé Louis Wetshokonda            Secrétariat de l’Unité Pastorale 

60, rue de l’Eglise – M/s/M           34, rue de l’Ange – Marcinelle                       

 0488/795.031    0494/345.457 ou 0470/101.194 

louiswetshokonda@gmail.com  centrepastoral.marcimont@outlook.be 

       Accueil sur rendez-vous uniquement. 

Copy Saint Pierre – Gilly 
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Notre-Dame des VII Douleurs 

Rue Erasme 

Marcinelle Villette 

 

 

Saint Paul 

Rue de l’église 

Mont-sur-Marchienne 

 

 

Sacré-Cœur 

Rue du Longtry 

Mont-sur-Marchienne Haies 

 Saint Martin  

 Place du Centre 

 Marcinelle Centre 

 

 

 Sacré-Cœur 

Avenue E. Mascaux 

 Marcinelle XII 

 

 

 Saint Louis 

 Cours Garibaldi 

 Marcinelle Haies 
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En chemin vers Pâques 

 

Ce mercredi 18 février, nous sommes en-

trés en carême, une route de 40 jours vers 

Pâques. Et la communauté est venue en 

nombre, de tous âges, pour commencer 

cette marche par une messe des cendres.  

Que dire sur ce chemin vers Pâques ? En 

fixant le regard sur Pâques – qui est au bout 

de ce chemin ou mieux au sommet de cette 

ascension, sur sa célébration, avec le re-

nouvellement de notre baptême – je vous 

propose de revoir ce que l’Eglise propose 

aux catéchumènes, jeunes et adultes qui se 

préparent au baptême, à la confirmation et 

à la communion à Pâques. Ce chemin est 

aussi le nôtre, nous tous qui allons renou-

veler les engagements de notre baptême à 

Pâques. 

Ce temps de carême est pour les catéchu-

mènes, comme pour tout chrétien, le temps 

de préparation ultime. Rappelons qu’à leur 

entrée en catéchuménat, nous, membres 

de la communauté chrétienne, nous 

sommes engagés à cheminer avec les fu-

turs baptisés pour leur faire découvrir la vie 

chrétienne, vie dans l’amour de Dieu et du 

prochain.  

Dès le premier dimanche de carême, les ca-

téchumènes sont invités à l’appel décisif, 

célébré à l’échelle du diocèse. Ce rite rap-

pelle à tous qu’ils sont choisis et appelés 

par Dieu. En réponse, ils doivent dire leur 

détermination à suivre le Christ et inscrire 

leurs noms dans le registre des futurs chré-

tiens. Avec eux, nous redécouvrons que 

nous sommes aussi choisis par Dieu et 

appelés à choisir résolument notre Dieu, 

malgré nos faiblesses et les obstacles 

de la vie.  

Ensuite, ils poursuivent leur grande prépa-

ration en paroisse. Pendant trois di-

manches, on célèbre pour eux les scrutins. 

Ces rites sont faits, comme le dit fort bien le 

rituel : « pour purifier les cœurs et les intel-

ligences, fortifier contre les tentations, sti-

muler les volontés, afin que les catéchu-

mènes s’attachent plus profondément au 

Christ et poursuivent leur effort pour aimer 

Dieu. Ils donnent aux futurs baptisés la 

force du Christ ». Progressivement, le caté-

chumène découvre que le Christ est la 

source d’eau vive (1er scrutin), la lumière du 

monde (2e scrutin) et aussi la vie et la résur-

rection (3e scrutin).  

Avec eux, nous redécouvrons que le temps 

de carême est un temps de purification 

et d’illumination, temps de pénitence et 

d’accueil de la lumière et de la vie même 

du Christ. C’est un temps de préparation 

intense, une sorte de retraite spirituelle. 

Nous sommes faibles et pécheurs. Nous 

avons besoin de force. Et pendant ce 

temps, de manière particulière, le Christ 

nous donne sa force et nous guérit de tout 

mal. Il nous sauve de la mort éternelle.  

Pendant la semaine sainte, plus qu’en n’im-

porte quelle autre période de l’année, les 

catéchumènes sont invités à participer à la 

prière de la communauté. La messe chris-

male (célébrée cette année le mardi 31 

mars à Saint-Christophe Charleroi) leur 

donne l’occasion de voir consacrer les 

huiles dont ils vont être oints. Le jeudi saint 

et le vendredi saint les plongent déjà dans 

le mystère (les fêtes) de Pâques. Le samedi 

matin, on se retrouve avec eux pour les der-

niers rites préparatoires. On prie pour que 

le Seigneur leur ouvre les oreilles à sa pa-

role (Effatah) et on implore pour eux la force 

du Seigneur par l’onction de l’huile des ca-

téchumènes. Dès lors, ils n’ont plus qu’à re-

cevoir les sacrements du baptême, de la 

confirmation et de la communion à la veillée 

pascale ou le dimanche de Pâques.  
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Ce cheminement nous montre que Pâques 

s’actualise dans les sacrements de l’ini-

tiation chrétienne. Célébrer la résurrec-

tion du Christ, c’est célébrer la vie nou-

velle que le Christ nous offre. Le chemin 

qui y conduit est chemin de rénovation, 

de notre être intérieur et de notre com-

munauté. Prenons ce temps de carême 

pour prier intensément et implorer la grâce 

de notre Dieu, pour nous débarrasser de 

tout ce qui nous encombre et entrave notre 

marche et pour témoigner de l’amour du 

Seigneur. Et ce ne sont pas les occasions 

et les propositions qui manquent. Bonne as-

cension vers Pâques ! 

 

         Abbé Louis Wetshokonda  
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7 – 8 mars    3ème DIMANCHE DE CARÊME 

Mardi 10 mars 15 :00  Tramontane 
Messe 

Mercredi 11 mars 19 :00  Chapelle du Sacré-Cœur Charleroi 
CONFERENCE DE CARÊME 

Jeudi 12 mars 15 :00  Résidence Notre Foyer 
Messe 

Vendredi 13 – 14 mars 18 :00  Basilique St Christophe 
24H pour le Seigneur 

Vendredi 13 mars 15 :00 
à 

16 :00 

 Centre Pastoral 34, rue de l’ange à Marci-
nelle 

Prière pour la paix 

Samedi 14 mars  14 :00  Avenue Mascaux, 545 à Marcinelle 
Rencontres des parents qui demandent 
le baptême pour leur enfant pour avril 

14 – 15 mars   4ème DIMANCHE DE CARÊME 

Mercredi 18 mars 19 :00  Chapelle du Sacré-Cœur Charleroi 
CONFERENCE DE CARÊME 

Jeudi 19 mars 15 :00   Résidence Notre Foyer 
Messe 

Vendredi 20 mars 15 :00 
à 

16 :00 

 Centre Pastoral 34, rue de l’ange à Marci-
nelle 

Prière pour la paix 

21 – 22 mars   5ème DIMANCHE DE CARÊME 

Mardi 24 mars 15 :00  Résidence ARCADIE 
Messe 

Mercredi 25 mars 19 :00  Chapelle du Sacré-Cœur Charleroi 
CONFERENCE DE CARÊME 



 

   

 
 

Confession / Réconciliation en carême 

En chemin vers Pâques, les chrétiens sont appelés à déposer ce qui les empêche d’avancer et surcharge leur 

conscience. Beaucoup choisissent alors le chemin de la pénitence et de la réconciliation.  

Les prêtres de notre unité pastorale accueillent celles et ceux qui souhaitent faire la confession :  

- Chaque lundi et chaque mercredi de carême, de 17h30 à 18h30 dans l’église Saint-Paul Mont-sur-Mar-

chienne centre (il y a Messe à 18h 30). 

- Le lundi saint 30 mars à partir de 18h dans l’église N.-D. de 7 Douleurs Marcinelle Villette (Célébration 

communautaire et confession individuelle) 

- Le mardi saint 31 mars, de 10h30 à 11h30 dans l’église Saint-Martin Marcinelle centre 

- Le mercredi saint 1er avril, de 10h30 à 11h30 dans l’église Saint-Paul Mont-sur-Marchienne centre.   
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Jeudi 26 mars 15 :00  Maison de repos 
SART ST NICOLAS 

Messe 

Jeudi 26 mars 15 :00  Résidence Notre Foyer 
Messe 

Vendredi 27 mars 15 :00 
à 

16 :00 

 Centre Pastoral 34, rue de l’ange à Mar-
cinelle 

Prière pour la paix 

28 – 29 mars   DIMANCHE DES RAMEAUX 

Lundi 30 mars 18 :00  Eglise ND des VII Douleurs Marcinelle 
Villette 

Réconciliation/Confession 

Mardi 31 mars 18 :00  Basilique St Christophe Charleroi 
Messe Chrismale 

Jeudi 2 avril 15 :00  Résidence Notre Foyer 
Messe 

Jeudi 2 avril 18 :00  Eglise de la conversion de Saint-Paul 
Mont-sur-Marchienne 

LA CENE DU SEIGNEUR 

Vendredi 3 avril 15 :00  CHEMIN DE CROIX DANS CHAQUE 
EGLISE 

Vendredi 3 avril 18 :00  Eglise ND des VII Douleurs Marcinelle 
Villette 

LA PASSION DU SEIGNEUR 

Samedi 4 avril 21 :00  Eglise Saint-Martin Marcinelle Centre 
VIGILE PASCALE 

Dimanche 5 avril 9 :30 
 
 

9 :30 
 

11 :00 
 

11 :00 

 Eglise du Sacré-Cœur 
 Mont-sur-Marchienne Haies 

 
Eglise Saint-Louis Marcinelle Haies 

 
Eglise Saint-Martin Marcinelle Centre 

 
Eglise de la conversion de Saint-Paul 

Mont-sur-Marchienne Centre 
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Eglise Saint-Martin  

Rue de l’Ange Marcinelle Centre 

Messe : dimanche à 11h 

Eglise de la conversion de Saint-Paul  

Rue de l’église Mont-sur-Marchienne 

Messe dimanche à 11h 

Lundi et mercredi à 18h30 

Eglise ouverte du lundi au samedi de 9h à 19h 

Eglise ND des VII Douleurs Rue Erasme Marcinelle Villette 

Messe samedi à 18h 

Mardi et vendredi à 17h30 

Eglise du Sacré-Cœur  

Avenue Eugène Mascaux Marcinelle XII 
Messe samedi à 17h30 

Eglise Saint-Louis  

Cours Garibaldi Marcinelle Haies 

Messe dimanche à 9h30 

Eglise du Sacré-Cœur  

Rue du Longtry Mont-sur-Marchienne Haies 

Messe dimanche à 9h30 

Jeudi à 17h 

  Centre Pastoral  

  34, rue de l’ange Marcinelle 
         Secrétariat de l’UP : 

   0494/345.457 ou 0470/101.194 



 

   

 

 

 

Giovanni SCAGLIOLA :   

 

 

 

 

 

Christine BLAIMONT veuve VERBRANCK  

Monique BERGER veuve de Alain RASEZ     

Marie Marcelle BAYENS 

André TRAPPENIERS époux de Georgette DEVERS 

 

Odette DE WEER veuve de Henri KUYPERS                                           

Christian LORETTE époux de Michèle VAN DEN BOSSCHE                     

 

 

Bruna MARSON        

Odette SMET veuve de François VAN THIELEN 

 

 

Emile TUBBAX époux de Francine DELOOZ :  
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Sont retournés à la maison du Père 

 

Sont devenus enfants de Dieu par le Baptême 

 

Saint-Louis 

 

N-D des sept douleurs 

Saint-Paul 

Saint-Martin 

Saint-Martin 



 

   

JOURS DE LIESSE … !
 

 

     Une année qu'on le prépare, qu'on l'espère et qu'on l'attend ! Et enfin, on y est ; c'est 
 
le carnaval !  C'en était ainsi le jour du mardi gras à Binche, dans bien d'autres villes 
 
de chez nous et d'ailleurs, et bien sûr, à CHARLEROI. 
 
      Les télévisions locales ont permis à ceux qui ne pouvaient battre le pavé de suivre 
 
les événements en direct et de participer ainsi à la joie du jour. Le beau temps étant 
 
de la partie, la foule était particulièrement dense. Le micro baladeur s'est fait un plaisir de 
 
récolter les impressions un peu partout dans les rues et les places de Charleroi. 
 
     J'ai été impressionnée, pour ne pas dire émue, en entendant les réponses : '' C'est 
 
vraiment formidable, on se sent vraiment '' une grande famille'', on a pu préparer de 
 
belles choses '' avec les enfants''. Ici, personne n'est exclu, la fête est pour tous''. 
 
Des membres de sociétés se réjouissaient de pouvoir '' transmettre'' à leurs enfants, 
 
même en bas âge, la tradition  reçue de leurs parents et grands-parents. 
 
Ce travail de préparation demande des sacrifices, (car tout a un coût), du temps, mais 
 
il renforce la '' solidarité'', dans la famille, dans les sociétés, et avec tous. 
 
Et ils expliquaient l'importance de ne pas déroger aux rites (costumes et champagne, 
 
mais aussi, simples  déguisements, confectionnés de façon artisanale, avec des 
 
matériaux de récupération bien souvent, repas festifs ou frites et croustillons.) 
 
Puis vint l'apothéose, la grande finale tant attendue : le brûlage des corbeaux farcis des 
 
idées noires que tous avaient eu le loisir de déposer les semaines précédentes, pour 
 
chasser l'hiver et céder la place au printemps . Pour que la joie détrône la tristesse. 
 
     Dans quelques semaines, les chrétiens se rassembleront pour célébrer la Pâque du 
 
Seigneur et accueillir la joie de la Résurrection. Rassurez-vous ! Loin de moi l'idée de 
 
comparer la Sainte Semaine aux festivités du carnaval. Bien sûr que non ! 
 
Mais à travers les signes et les paroles, que nous avons nous-mêmes reçus, 
 
nous revivrons  l'histoire de notre salut  en  mémoire de  Lui.    
 
  
              T. MOREAU 
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 Mars, le mois de Joseph et du « oui » de Marie à 

l’annonciation 

 
Le 25 de ce mois, nous fêtons l'Annonce faite par l'Ange Gabriel à Marie. 
C'était une invitation...Marie était donc libre de répondre oui ou non. 
L'Ange Gabriel fut envoyé par Dieu dans ce petit village de Nazareth qui était alors sous 
occupation militaire. Nazareth était une bourgade si peu importante en comparaison des 
grandes villes ! Il y avait beaucoup de villages au même profil...Mais Dieu avait secrètement 
son plan depuis si longtemps. Et les voies de Dieu sont tellement au-dessus des nôtres que 
parfois nous n'y comprenons pas grand-chose…ce fut sans doute le cas pour Marie lors de 
la visite de l’ange. On peut imaginer que dans sa réponse elle aurait dit : Pourquoi moi ? 
Mais non, dans sa réponse, il y avait déjà son oui. 
 
                                        Comment cela va-t-il se faire ? 

 
Oui, Marie n'était pas naïve, elle avait bien les pieds sur terre même si dans son « oui », elle 
ne comprenait pas tout, cela bouleversait ses propres projets... 
 
Oh ! Marie, c'est tellement interpellant ce que tu as vécu par ton « oui », nous te confions tout 
ce qui vient nous chambouler dans notre vie et nous mettons notre confiance en ton amour 
maternel. Merci d'intercéder pour chacun de tes enfants ! 
 
 

 
 
 
Le mois de Mars étant traditionnellement dédié à Saint Joseph dans l'église catholique, (fête 
le 19 mars), je vous propose cette prière extraite du livre de Guy Gilbert : « Mes plus belles 
prières ». 
 
                                  Prière à Saint Joseph 

                                  
                                  Je te salue Joseph, toi que la grâce a comblé. 
                                  Le Sauveur a reposé dans tes bras 
                                  Et grandi sous tes yeux. 
                                  Tu es béni entre tous les hommes 
                                  Et Jésus, l'Enfant divin, 
                                  Né de ta virginale épouse est béni. 
 
                                  Saint Joseph donné pour père au Fils de Dieu, 
                                  Prie pour nous, pauvres pécheurs, 
                                  Dans nos soucis de famille, de santé, 
                                  De travail, jusqu’à nos derniers jours, 
                                  Et daigne nous secourir 
                                  Maintenant et à l'heure de notre mort. 
 
                                   Amen ! 
                                                                                                        C. de Moreau   
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« Carême de partage et de pardon »
 

Bonjour à vous tous, 
 
Pour ce Carême, je voulais mettre en évidence « le pardon » 
 
Seigneur, tu nous invites à pardonner sans cesse, dans la prière du Notre Père que tu as 
apprise à tes apôtres « pardonne-nous nos offenses comme nous pardonnons aussi à 
ceux qui nous ont offensés ». Alors, je me pardonne à moi-même grâce à ton amour et ta 
bonté, grâce à ta Parole qui nous purifie et renouvelle toute chose 
 
Le pardon c'est la base de notre religion chrétienne, avec l'amour bien sûr. 
C'est un don, une grâce reçue de Dieu, et qui ouvre la porte à la réconciliation.                    
Lorsque nous pardonnons, nous retrouvons la paix intérieure et cela nous permet de nous 
réconcilier avec les autres. 
Pardonner, ce n'est pas seulement un geste, mais c'est aussi un choix de vie, c'est un acte 
courageux et fort. Et lorsque l'on pardonne, on est plus heureux, on voit mieux la beauté de 
la vie. Pardonnez-vous comme Dieu vous a pardonnés dans le Christ. 
 
Pour arriver à pardonner, 
 
1) nous devons d'abord reconnaître que nous avons été blessés (nous avons souvent 
tendance à vouloir oublier la souffrance en essayant de ne plus y penser)                                                          
2) nous devons pouvoir prendre la bonne décision, car le pardon ne vient pas seul, nous 
avons besoin de l'aide de Dieu (prions-le de nous aider)                                                                                                                                            
3) nous devons dire notre souffrance et accepter la guérison.                                                           
4) nous devons ouvrir notre cœur au don du pardon. 
Le pardon, c'est la clé pour la paix et la réconciliation. 
 
Dans l’Église, pour les catholiques, les orthodoxes et les anglicans, il y a le sacrement de 
pénitence et de réconciliation qui permet de pardonner les péchés. C'est bien la preuve que 
le pardon est quelque-chose de très important pour notre foi chrétienne 
 
Voici quelques jolies phrases connues qui parlent du pardon : 
 
Tout pardon a sa récompense (les premières étant la réconciliation et la paix) 
L'erreur est humaine et le pardon est divin                                                                                               
Le pardon est la plus belle fleur de la victoire.                                                                                         
Je ne laisserai plus cette dispute se mettre entre nous et ruiner notre amitié (c’est oublié) 

 
Les sentiments réprimés comme la colère, la haine ou la rancune rendent malades à long 
terme, tant moralement que physiquement. Le moyen le plus efficace pour y remédier est le 
pardon. Et son pouvoir est immense et essentiel à nos vies. L'erreur est humaine, c'est 
normal d'être blessé ou déçu parfois. Apprendre à pardonner aux autres et à soi-même est 
très important pour se libérer du poids de la culpabilité, de la honte ou de la rancœur                                                                                        
Le pardon est bon pour notre corps et nous apporte la paix intérieure 
« Pardonne aux autres, non pas parce qu'ils méritent le pardon, mais parce que toi, tu 
mérites la paix. »                                                                                                                                                                               
 
« Le pardon est la plus belle preuve d'amour. » « Je me pardonne et je me libère. » 
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Durant le Carême de cette année 2026, ouvrons nos cœurs au pardon, soyons des artisans 
de paix car la vraie force se trouve dans l'amour. Engageons-nous à pardonner afin de 
témoigner de la miséricorde de Dieu dans nos vies. 
En donnant notre pardon, nous bâtirons un monde meilleur, plus fraternel et plus juste 
comme Dieu nous le demande. 
 
Si nous avons si difficile de pardonner, c'est parce que nous souffrons à cause de l'autre, 
mais nous devons passer au-dessus de ça et essayer de lui donner de l'attention, de l'amour 
et lui montrer que ce qu'il nous a fait a perdu de son importance. 
Par exemple en passant un peu plus de temps avec lui, en lui offrant notre aide, en étant plus 
présent pour lui, tout simplement 
 
Comment puis-je dire à Jésus que je suis désolé ? 
 

« Seigneur Jésus, je suis pécheur, je le regrette, je me suis détourné de toi. Je t'en prie, entre 

dans mon cœur, remplis-moi de ton Esprit Saint.                                                                                                      

Je veux te suivre, Seigneur, pour le reste de ma vie. Je te le demande au nom du Seigneur. 

 

 En conclusion, voici une petite phrase amusante à apprendre aux enfants 
 
« Petit crayon mignon cherche petite gomme gentille pour tout effacer et tout 
recommencer » 
 
A vous tous, un bon Carême de partage et de pardon. 
 
 
                                                                                                        A bien vite, Michèle 
 

 

 

ATTENTION A LA MARCHE 

 

Si vous avez la chance de vieillir en bon état, vous aurez peut-être le privilège de ne pas 
constater de « changements » dans votre environnement. Mais si, tout à coup ou insidieuse-
ment, votre corps qui vous a rendu de bons et loyaux services durant de nombreuses années 
commence (ou continue !) à vous lâcher pièce par pièce à l’image d’une vieille guimbarde 
bientôt bonne pour la casse, vous vous rendrez compte que l’escalier que vous montiez allè-
grement, même si vous étiez chargé, devient maintenant le petit frère de l’Himalaya. 
Et pis que cela, une seule marche un peu haute devient un obstacle à considérer avec sé-
rieux et application : comment vais-je la prendre ? Ah, il me semble que c’est plus bas à 
droite. 
Ou attention, ma vieille (je me parle), en descendant, appuie-toi bien sur ta canne ou tes bâ-
tons si tu ne veux pas te prendre un billet de parterre devant tout le monde. 
Une seule sortie peut devenir le parcours du combattant, si vous considérez les trottoirs en 
mauvais état, les feux trop courts pour traverser une rue, les rampes trop raides pour votre 
handicap. On peut allonger la liste à l’envi. 
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Je me pose mille questions quant à l’inclusion des personnes âgées et/ou handicapées dans 
leurs déplacements. Les bus, les trains pas au niveau des quais, etc. 
Et ceci n’est qu’une petite partie de leur vie et de leurs occupations. On peut transposer cela 
dans bien des domaines. L’exclusion peut s’y nicher sans crier gare. 
 
Pourquoi, dans les régions où on est attentif au problème, les trottoirs descendent-ils en 
pente douce à chaque fin et pas ici ? 
Il est donc possible de penser aux chaises roulantes, aux personnes à mobilité réduite, mais 
pas seulement : il y a aussi les poussettes. 
Cela ne demande pas plus de travail quand on en fait de nouveaux. Juste de la prévenance, 
de la réflexion, de la formation. 
Bon, ça va. J’oublie. Certains trottoirs doivent dater du moyen âge chez nous, je pense. 
Même dans des villes plus récentes ! Suivez mon regard.  
 
On ne va pas faire que râler quand même : on peut aménager sa maison, sa salle de bain, 
faire venir ses courses, demander de l’aide. 
D’accord, mais il faut des sous, il faut avoir de l’organisation, de l’anticipation et le reste. Ce 
n’est pas à la portée de tout le monde. 
 
Il y a moyen de lutter contre les exclusions de toutes sortes et deux nouvelles m’ont réjouie 
dernièrement : l’UCL et l’ULB ont créé un certificat en droit du handicap, alliant théorie et pra-
tique, grâce à des enseignants universitaires et des acteurs de terrain (article du Soir). 
L’autre nouvelle qui m’a épatée : Lise, 13 ans, aveugle, après un cursus normal en primaire, 
suit les cours en secondaire à Notre Dame de Thuin, avec un accompagnateur fourni par 
l’association EQLA (ancienne Œuvre nationale des Aveugles), qui l’aide à se représenter les 
contenus visuels, grâce à des explications orales précises. Lise a du matériel adapté en 
braille, en relief, en modèles 3D. On la voit suivre le cours de math sans aucun problème, 
sans perturber le rythme scolaire.  
Au contraire, elle apporte beaucoup : elle amène du partage et de l’empathie. 
Quelques aménagements ont été apportés à l’école : local toujours le même, au premier 
étage, espace plus grand pour son matériel et son accompagnateur. Un ergothérapeute est 
venu à l’école pour donner des conseils d’aménagements. 
L’association EQLA accompagne nonante-cinq élèves de l’enseignement fondamental au su-
périeur. 
 
Il y a donc moyen de changer les choses, à condition d’investir dans l’humain. On peut créer 
un monde vivable pour tous, mobiles ou non, voyants ou non, malades ou non… 
 
Il faut « juste » le vouloir et faire les bons choix. 

 

 

 

                                                                                                   Yvette Vanescote 

        Eglise Protestante Unie de Belgique 
                                   Charleroi 
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La hiercheuse de Wasmes
 

En ce temps-là, à Wasmes dans le Borinage, Liette la hiercheuse, vous savez, les hiercheuses 
étaient ces femmes qui poussaient des wagonnets remplis de charbon, est follement amou-
reuse d'un pénitent, Myen. 

Le pénitent exerce un métier on ne peut plus dangereux. À l'époque, les lampes de sûreté 
n'existent pas encore. Le pénitent est celui qui va seul dans les galeries de mine désertes, il 
explore les moindres recoins en promenant partout une perche munie d'une flamme vive. Il 
s'assure ainsi qu'il n'y a aucune trace de grisou et que les mineurs pourront aller sans danger 
exercer leur dur métier. Ainsi, le pénitent est plus proche du péril de sa vie qu'un guerrier, qu'un 
charmeur de serpents, qu'un explorateur dans une jungle inconnue. On comprend vite que les 
pénitents meurent tous à la tâche et que pour Liette l'angoisse est une compagne fidèle. 

Myen est un homme doux et pensif, calme et mélancolique. Tandis qu'elle pousse les wagon-
nets, Liette rêve des beaux yeux bleus de son bien-aimé, de ses mains d'artiste, de sa dé-
marche. Un homme d'apparence si fragile pour un travail tellement ardu. Elle rêve de lui et lui, 
il rêve d'elle. Liette vit dans l'inquiétude dès que Myen descend dans la mine. Liette ne connaît 
que de rares moments de bonheur tranquille. Même quand elle se promène avec Myen, elle 
pense qu'il devra bientôt s'en retourner dans le fond, un fond si avide de vies humaines, un 
fond si sombre et inhospitalier. De telles pensées gâchent les instants de félicité. Liette n'est 
jamais vraiment gaie et détendue, ni insouciante et sereine.  

Myen vit des heures pénibles. Il redoute le grisou mais il n'en souffle mot. Il sait qu'un jour, il 
ne reviendra pas des profondeurs de la mine. Un jour, il y restera. C'est peut-être ces idées 
sombres qui rendent son regard plus profond que celui de tous les jeunes gars de Wasmes.  

Tandis qu'elle pousse les wagonnets, Liette prie souvent Sainte Barbe. Elle lui demande pro-
tection pour son amoureux. "Oh, je t'en prie, Très Sainte Barbe, place Myen sous ton aile 
protectrice. Accompagne-le en bas. Éloigne le grisou de sa vie !"Elle demande à la Sainte un 
miracle pour lui épargner un chagrin auquel elle ne pourrait survivre. Elle l'implore d'inspirer 
aux hommes un moyen moins cruel de dépister le grisou. Le beau temps venu, elle dépose 
souvent un bouquet de fleurs des champs devant la statue de Sainte Barbe à l'entrée de la 
mine. La statue a, aux yeux de Liette, tous les charmes des plus grands chefs d'œuvre des 
sculpteurs. Le plissé de la robe, la douceur du visage, les cheveux finement ouvragés comblent 
son besoin de merveilleux. 

Liette connaît bien des légendes concernant Sainte Barbe. Il y a celle où Sainte Barbe guide 
des mineurs égarés dans le dédale des sombres galeries. Il y a celle où Sainte Barbe récon-
forte d'un baiser les mineurs qui connaissent leur dernière heure dans une galerie embrasée 
par le grisou. Il y a surtout celle où Sainte Barbe va fleurir les tombes des victimes de la mine. 

Un matin, un embrasement de grisou. Un incendie qui allume toutes les artères de la mine. Un 
incendie dans lequel Myen perd la vie et Liette la raison. Le corps de Myen ne sera pas re-
trouvé. Liette n'a aucune tombe sur laquelle se recueillir et cela ajoute encore à sa souffrance. 
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Liette continue de travailler, il lui faut bien vivre, se nourrir, se chauffer, se loger. Mais Liette 
ne sourit plus. Liette parle de moins en moins. Liette s'abîme dans sa tristesse. Que lui importe 
le printemps ? Que lui importe les rayons du soleil, les chants des oiseaux, les amours de ses 
compagnes ? Que lui importe la saveur des fruits, les parfums des fleurs ? Pourtant, Liette prie 
encore Sainte Barbe. Elle la prie de sauver des mineurs, des pénitents, d'éviter aux femmes 
et aux enfants de mineurs la souffrance qu'elle connaît. Elle repense aux légendes qui mettent 
en scène Sainte Barbe. Tandis qu'elle pousse les wagonnets, Liette pleure en silence. Dans 
son sommeil, il y a des flammes, des multitudes de flammes qui dévorent Myen. Pour Liette, il 
n'y a plus d'espoir de retrouver l'amour, plus de douceur de vivre. L'enfer est sur cette terre. 
Le diable, c'est le grisou. 

Un soir, Liette va jusqu'au petit étang de Wasmes. Elle s'assied sur la berge. Elle pense à 
Myen, elle pense à Sainte Barbe. L'eau sombre dans laquelle se réfléchissent des étoiles, 
dans laquelle se mire la lune pareille à un bijou d'or, dans laquelle elle devine de magnifiques 
nénuphars et des algues gracieuses, l'attire. Liette se lève, elle va cueillir ces étoiles et ces 
nénuphars pour les offrir aux victimes du grisou. Ce sera une dernière offrande. Liette s'avance 
vers ce jardin artificiel, vers cette illusion. Ses mains se tendent pour cueillir des fleurs. Liette 
progresse dans l'eau. Liette se noie pour trouver au fond de l'étang les fleurs qui feront le plus 
beau des bouquets. 

Liette est devenue le double de Sainte Barbe… Liette a fait sienne une légende… 

Cette nuit-là à Wasmes fut une nuit calme et parfumée. Certains disent qu'ils ont entendu 
s'élever le chant de Liette, tandis qu'elle s'enfonçait dans les eaux grises. 

 

(Extrait de "Contes en stock")

              Micheline Boland 

 

Le 31 janvier : Célébration de la Chandeleur, bénédiction des 

enfants et dégustation de crêpes au centre communautaire  
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Le 8 février : Tirage des amis de Lourdes 

 

 

 

Le 9 février : Messe et onction des malades 
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Le 14 février : Réunion du Conseil Pastoral de l’UP de 

Marcimont 

 

 

 

Echo du Conseil Pastoral 
 
Réunis le samedi 14 février, les membres du conseil pastoral ont continué à examiner les 
orientations de la feuille de route de l’unité pastorale. 
 
L’importance des équipes de la diaconie (st Vincent de Paul, visiteurs de malades, familles 
en deuil, Vivre ensemble…) est soulignée. Celles-ci doivent être renforcées. 
 
Mieux informer la communauté par différents canaux est indispensable. Il faut rendre compte 
régulièrement et témoigner (lors des messes, sur facebook, dans EDNC ) 
Le rôle des personnes- relais est primordial : elles sont un lien avec la petite communauté du 
clocher et aident à rassembler. 
Chacun de nous aussi peut s’impliquer dans notre communauté de foi. 
      
 
             Françoise 
 
 

Le 21 février : Appel décisif des jeunes catéchumènes à 

Frameries 
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Le 22 février : Appel décisif des adultes à Mons 
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Le coin des plus jeunes … à partager en famille 

 

La samaritaine 
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La samaritaine 

 

 

Dans le village, le puits n'est à personne. Tous peuvent venir puiser l'eau 
qui fait vivre. Tous y compris les étrangers ou ceux qui sont rejetés. 

 

 

 Et tous les jours, ils viennent de toutes parts. Certains sont assoiffés... 
D'autres prévoyants... Et tous puisent l'eau généreuse et gratuite. 

 

 

 

Puis, ils rentrent chez eux, désaltérés, le cœur joyeux rempli de rencontres, 
les cruches débordant d'un trésor à partager. 

 
 

 

Le Don de Dieu est Infini, généreux, gratuit... Toujours prêt à se répandre, à 
s'offrir... Il est pour tous. 

 

 

 

 

Et tous les jours, nous pouvons nous ouvrir et accueillir le Trésor de 
Tendresse et d'Amour... La Perle de Lumière... Le flot de Vie qui trans-
figure... 

 

Notre vie débordant d'un Trésor nouveau, nous ne pourrons plus que courir sur les routes pour 
Le partager. "Si vous saviez Le Don de Dieu !" 
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***Autrefois, lorsqu'on avait soif, il fallait se déplacer et marcher jusqu'au puits pour chercher 
l'eau. 
Cette phrase est importante ! Elle nous dit que pour trouver Dieu aujourd'hui, il ne faut pas 
hésiter à se déplacer, à marcher, à chercher... Bien sûr, il faut aussi avoir soif, avoir envie 
de... 
 
***Lorsque nous allons au puits, il faut veiller à nous y rendre avec un seau ouvert et vide. En 
effet, si notre seau est fermé ou plein nous ne pourrons le remplir. 
Lorsque nous marchons vers Dieu, c'est un peu pareil. Si notre cœur est fermé, s'il ne veut 
rien accueillir alors nous ne pourrons recevoir le Don de Dieu. De même, si notre cœur est 
encombré de mille choses, il ne pourra être rempli. 
 
***Autrefois, la maman qui allait au puits ne s'y rendait pas uniquement pour combler sa 
propre soif... Son seau était ouvert et assez grand pour étancher la soif de toute sa famille 
(qu'elle avait souvent nombreuse). 
Accueillir le Don de Dieu, c'est bien ! Mais ensuite, il faut penser à marcher vers les autres 
pour partager l'Amour reçu ! 
 
*Dans l'évangile, la samaritaine accueille le Don Merveilleux ; ensuite, elle court avec un 
grand enthousiasme vers ses frères... 

 
 

Discussion : 
Et toi, as-tu envie de connaître Dieu ? 
Pour Le connaître, te sens-tu capable de chercher et de persévérer dans la recherche ? 
Dieu est Amour ! As-tu envie d'accueillir son amour un peu plus chaque jour ? 
Partages-tu facilement ce que tu reçois ? 
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  Mardi 31 mars à 18h : célébration de la messe chrismale 

     à la Basilique St-Christophe.  
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Du vendredi 13 mars au samedi 14 mars,  

  24H pour le Seigneur à la Basilique St-Christophe.  

 



 

   

 

 
Partage de vie et d’Evangile Dans le cadre des 24h : le samedi de 9h à 12h  
Jean 1, 35-51 : Venez et vous verrez ! Inscription pour le partage biblique :  

Véronique Henriet veronique.henriet@icloud.com 0472 60 69 02 
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